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Le chef de l'Etat séjourne,
depuis samedi dernier, à
Charm-El-Cheikh, en
Égypte où il prend part, de-
puis hier, aux côtés de son
homologue égyptien,
Abdel Fattah Al-Sissi, au
Forum mondial de la Jeu-
nesse. Une rencontre qui
enregistre également une
délégation de jeunes com-
patriotes.

SUR invitation du prési-dent égyptien, Abdel Fat-tah Al-Sissi, le chef del'Etat, Ali Bongo Ondimba,séjourne depuis samedidernier, en territoire égyp-tien. Hier, il y a pris part àl'ouverture du Forummondial de la Jeunesse.Des assises qui se tiennentà Charm-El-Cheikh et aux-quelles la jeunesse gabo-naise est représentée, à

Ali Bongo Ondimba présent aux travaux
Forum mondial de la Jeunesse en Égypte
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travers une délégation dejeunes entrepreneurs gabo-nais conduite par le prési-dent du Conseil national dela Jeunesse du Gabon(CNJG), Stephen Ondias. Au cours de cette rencon-tre, des prescripteurs, desleaders d’opinion, des diri-geants d’entreprises et depays, dont Ali Bongo On-dimba, se prononceront de-

vant des milliers de jeunessur plusieurs sujets d’ac-tualité tels que la réformedes institutions des pays etdes régions en conflit, lerôle des jeunes dans la luttecontre le terrorisme, lesraisons de l’immigration, lerôle des réseaux sociauxdans l’influence de la cul-ture du monde, etc. Ce sera également l'occa-

sion pour le numéro un ga-bonais de s’exprimer, lorsd'un panel, sur le thème del’Union africaine pour2017. A savoir : «Exploiter
le dividende démographique
grâce à l’investissement
dans la jeunesse». Dans cemême cadre, la délégationde jeunes gabonais, compo-sée de trois femmes et d'unhomme rencontreront le

chef de l'Etat. Exerçantdans les domaines de larestauration, de l’éduca-tion, de la culture et desnouvelles technologies, cescompatriotes échangerontégalement leurs expé-riences avec d’autresjeunes venus des quatrecoins du monde. L'objectif de ces assises quise dérouleront jusqu'au 10

novembre prochain, est defavoriser la paix, la prospé-rité, l’harmonie et le pro-grès à travers une jeunesseprometteuse. Par ailleurs,en marge de sa participa-tion à ce forum, Ali BongoOndimba s’entretiendraavec son homologue égyp-tien. Deux mois après la vi-site d’Etat effectuée par cedernier au Gabon. 

Le chef de l'Etat à son arrivée en Egypte.
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Une partie de la délégation représentant la jeunesse gabonaise à
ce forum.
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Le ministre d’Etat en charge
du Budget et des Comptes
publics s’est prêté, récem-
ment, au jeu délicat de
questions-réponses avec
les membres de la Com-
mission des Finances et de
la Comptabilité publique
de l’Assemblée nationale.

LEministre d'Etat Jean-Fi-dèle Otandault (Budget etComptes publics) était àl'Assemblée nationalejeudi dernier pour présen-ter et défendre le projetde loi de règlement 2016.Il était question pour luid’expliquer aux députésdans un premier temps, lecontexte dans lequel s’estdéroulée l’exécution de laloi de finances  de cetteannée 2016.
«La zone Cemac a été mar-
quée, en 2016, par un ra-
lentissement économique,

Jean-Fidèle Otandault face aux députés
Assemblée nationale/Examen du Projet de loi de règlement 2016
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en rapport avec les effets
dépressifs du repli des acti-
vités pétrolières sur la de-
mande intérieure et sur le
secteur non pétrolier. Ainsi,
le taux de croissance s’est
situé à 0,2% contre 1,7%
en 2015, les secteurs pétro-
lier et non pétrolier enre-
gistrant respectivement
des niveaux de -6,4% et
2,3%», a-t-il souligné.
«Au final, en 2016, les
charges globales de l’Etat
ont été arrêtées à 2626,01
milliards de francs CFA
dans la loi de finances, soit
2552 milliards de francs en
charges budgétaires et
473,8 milliards en charges
de trésorerie et de finance-
ment. Les réponses budgé-
taires ont été de 1443,9
milliards», a précisé le mi-nistre d’Etat dans son ex-posé des motifs.Les députés ont admis quele texte a été, effective-ment, élaboré dans uncontexte marqué par labaisse des activités pétro-

lières et des secteurs nonpétroliers. Ce qui a engen-dré un déficit de trésoreriemalgré le réajustementopéré par les autorités.Conscients des difficultéstraversées par le pays, lesélus ont, néanmoins, sou-levé quelques préoccupa-tions liées à l’endettement,jugé encore élevé. Ce àquoi Jean-Fidèle Otandaulta répondu en promettantde prendre en considéra-tion les recommandationsdes députés, tout en indi-quant que le gouverne-ment, conscient de cetteréalité, veille à la soutena-bilité de cette dette, avecl’appui des partenaires fi-nanciers internationauxdu Gabon.Cette première rencontren’empêchera pas le débatd’avoir lieu. Surtout quel’examen de la loi de règle-ment 2016 précède celuide la loi de finances 2018au niveau du Parlement.En effet, d’autres audi-

tions, plus corsées, de-vraient suivre, concernant la gestion des deniers pu-blics et l’exécution des fu- turs crédits accordés auxadministrations.

Jean-Fidèle Otandault a expli-
qué aux députés le contexte
de l'exécution du budget de

l'Etat en 2016.
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Une vue des députés lors d'un précédent évène-
ment.
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